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Deuxième solution ;

Par M. PENJON , professeur de mathématiques au lycée
d’Angers.

QUESTIONS

J’observerai d’abord que, pour que le problème proposé n’ait qu’une
solution unique , il est nécessaire d’indiquer à laquelle des droites

données de position chaque coté du polygone cherché doit être parallèle ;
car autrement, m désignant le nombre des côtes du polygone donné,
et conséquemment aussi le nombre des droites données de position
le nombre des solutions du problème serait I.2.3.....m.

Soient SIS2 et S2S3 deux cotes consécutifs du polygone donné
( fig. I I ), et soit X1X2 le coté du polygene cherché qui répond
à l’angle S2. Par SI soit menée SIK2 parallèle à celle des droites

données de position à laquelle XIX2 doit être lui-même parallèle.
Soient S2SI=aI, S2K2=b2S2XI=xI , S2X2 =03B3 2 ; nous aurons

et il est clair que, si m est le nombre des côtés du polygone proposé ,
nous aurons m équations semblables entre les 2m inconnues

Nous aurons de plus , entre les mêmes inconnues, 772 autres équa-
tions de la forme xI+yI=aI , x2+y2=a2,..... ce qui sera suf-
fisant pour les déterminer; et , comme ces équations sont toutes du
premier degré , le problème , lorsqu’il sera possiLle et déterminé,
n’admettra jamais plus d’une solution.

Premier exemple. Pour le triangle , les équations seront

d’où
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d’où on tirera

Deuxième exemple. Pour le quadrilatère , les équations seront

d’où on tirera

Ces résultats, dont la loi est manifeste, se construiront par des

quatrièmes proportionnelles.

Troisième solution ;

Par M. ROCHAT , professeur de navigation à St-Bneux.

J’appliquerai seulement le procédé au quadrilatère ; son uniformité
laissant assez a percevoir de quelle manière il peut être étendu à

tout autre polygone.
Soit SS’S’’S’’’ le polygone donné ( fig. I2 ) et soit XX’X’’X’’’

le p olygene cherche. Soit construit arbitrairement un polygoneAA’A’’A’’’,
dont tes côtes soient respectivement paralleles aux droites données de
position , et conséquemment aux cotes du polygone cherché , et dont

tous les sommets A, A’, A’’ , excepte le dernier A’’’, soient rcspcc-
tivement sur les cotés SS’ , S’S’’ , S’’S’’’ du polygone donne. Soient
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